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La carotte est quelque peu exigeante quant aux récoltes qui
la précédent mais elle est très accommodante pour les plantes
qui la suivent. Elle est pour toutes ugne excellente préparation.
On a cru pendant longtemps que la carotte est antipathique avec
elle-mêmîne, c'est une erreur, et des expériences répétées sur
cette plante, ont démnontré qu'elle peut être cultivée trois fois
de suite sur le minme terrain, sans que le produit en soit dimi-
nué. La carotte a néanmoins une assez grande puissance d'é-
pr-uisenînt. Son feuillage assez ràre; ne lui permet pas de tirer
de la couche antmosphérique, une grande partie de sa nouriiture,
ce qui rait qu'à poids égal, elle est plus. appauvrissanti que la
patate. Sous i autre, rapport, elle est eu core inférieure à cette
dernière plante. La patate, à une certaine époque de sa, crois-
sance, ombrage parfaitement le sol et eiiféchie les rayons du
soleil de le dessécher et de le durcir; la carotte avec ses
feuilles, ne couvre le sol qu'imparfaitement ; son onibrage est im-

puissant à empêcher la:niultililicatiôn des: mauvaises herbes ; et
s'il fallait encore ajouter une raison à celle que nousvenons de

donner, nous dirions que les tubercules de la patate, dans leur
accroissement, soulèvent et divisent là terre, tandis que la racine
le la carotte ne fait que la resserrer.

Le pdirit déiuesöis-l eluel àn iéglige trop sburent de con-
sidérerila carotte, c'est celui: des ressurcéès qu'élle 7peocuie

oinm'e r:éàc*lte:.-dérobé'. A la premiérd époque de sa croissänce
elle est longtemps -faible eteliétive. Oñ a imaginé dé la cultiver,
comme:le trèfle, en sociétélvec un autre plante qui puisse lui

.procurer r un onbrage saluthire sans l'étouffer, et qui mûribs
d'aez bohn .ieue l l1u1 iôr lui perniettre ensui d' teindre tout
1 . ve lo.pèi't ntdo .ntele en sueetil1ée Le lin, le sigle sont
les vé gtaüx 'ui sdssocient e 'nieux avec là càrotte. Ap lès.là
récolté de ées végétaux on sarcle ét on rec laù sý la carotte.
De cette façon, la secode récolte donu quelquefois plus èd

éqice'lue la premiére..

CULTURE DES CAROTTES.

C'est un fat bien reconnu, que la terre qui doit rdpporter des

carottes ne donnera qu'un produit insignifiant, si elle n'est pas
bien préparée ; d'est un fait également (pcontestable, qu'unë
terre fraîchement engraissée avec.du fumier d'étable donne aux
racines une bdeur désagréable ; que les plantes se bifurquent
et ont à combattre l'influence des mauvaises herbes dont le fuý
mier a apporté les germes dans le sol ; et plus d'une fois, les
carottes épuisées dans la lutte, ont été forcées de céder là
place ; c'est ce qùi ariie frélqueinnent, quand la niain de

'homme né vient pas à leur secours. Placé dans cette alterna-
tive, le cutiâteur qµii v'dilra seinter deux années de suite la
dafotte sur lé nième teriî'i, devra l'én&raisser abondamment
ant la r'eiù le sgménicej afim que la derniére i'écolte, tout

en reste da'is la -terre, fe se trouve
point en contact avec un 'fuhnier- on décoinposé. ALùtant que
possible, il faut donner aett pld te in fuinier'déconiposé oüi
des engais iPnlvèrulents. Afi ique ces engràis agissent di-ecte-
ment et a"èc pl~s d'e'licacité on ne doit jas lés répaiidre sur
toute l'éte'ïdue du térrain, nais les rmettre dan 'les: SilÏbnu
mômes oei«'0â dé pos la !mencë.

Pour les carôt es, la tire'doit être abourée aussi p·ofodé-
mèrif que possible, parte. qüâld, toüft.s les plants. sarcliescest
celle dort fes i'ain'è pé itriit lé ilu avant dans le*sol. Oû
séïi les carottes aussitôtne l'ón 1 i éuti.

Si l'on cultive la cartte iiie ié'olte sóIlée et sans l'asdZ

cier à un augtre véjétal,'il faut la åbnieir e ne. La dispositiori


